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Modifications apportées par la présente procédure

Règles relatives aux espaces verts, à l'environnement et à l'énergie
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Périmètre de démolition avant construction

Règles relatives à l'ordonnancement, la construction et la mixité fonctionnelle

UA

?

?

?

?

?

?

?

?

?

?

?

?

Faille imposée

ｔ ｔ ｔ ｔ
ｔ ｔ ｔ ｔ
ｔ ｔ ｔ ｔ

Périmètre à potentiel de mixité tertiaire











k k

La légende indique systématiquement l'ensemble des informations identifiées sur la métropole (par simplification). 
Toutes les communes ne sont pas pour autant dotées de toutes ces thématiques sur leur territoire.

Règles liées aux équipements, réseaux et servitudes

et autres règles :
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installations d'intêret général ou espace vert  :

Voie à créer
Voie à créer (voie secondaire, de desserte...)
Chemin piétons-cycles à créer

Terrain concerné par la servitude
de localisation      

      
      
      

       
       
       
       

Espace public à créer
Espace vert à créer
Équipement d'intérêt général à créer,-EG1

,-EV2

,-EP3

"""""""""
(C1)

(v1)

(V1)

Chemin piétons-cycles à conserver

Principes de localisation de voies de circulations
et autres ouvrages :

Chemin piétons-cycles à créer

Emplacement réservé pour programme
de logement

Axe du métro et secteur de nécessité
de service public

Servitude d'établissement pénitentiaire

D
D

D D D

D
D

DDDD

Secteur de constructibilité limitée

Voie de circulation à conserver ou à créer

Espace public à créer
Espace vert à créer
Équipement d'intérêt général à créer

@

@


Emplacement réservé

"""""""""

,-EG^̂
^^̂ ^̂^̂ ^̂^̂

^̂
^^̂ ^̂^̂ ^̂^̂,-EV

^̂
^^̂ ^̂^̂ ^̂^̂,-EP

XX
XX

XXXXXXXXXXXXXXX XXXXXXXXXX !(12

!8


